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encore à cent pas du lieu où nous nous trou-
vons actuellement, et d'une partie du mur
occidental, pour exalter devant la postérité la
valeur des Romains qui avaient » pu se rendre
maitres d'une ville dfendue par des tours si
fortes et de telles murailles.

Cependant, après une ruine sans exemple
dans l'histoire, eette nation orgueilleuse et
indomptée osa se soulever de nouveau sous
l'empire d'Elius Adrianus, vers l'an 135 de
l'ère vulgaire, c'eqt-à-dire, à peine 65 ans après
le triomphe de Titus. Adrien en fut profondé-
ment indigné, et il envoya en Judée, pour
reprimer cette nouvelle révolte Julius Severus,
capitaine valeureux, avec ordre de punir sévè-
rement les révoltés : cet ordre fut exécuté
ponctuellement. En effet, la dévastation et les
ruines de Sérère dépassèrent celles de Titus ;
car cet empereur ne détruisit que la seule ville
de Jérusalem Jules Sévère ruina cinquante for-
teresses et rasa jusqu'au sol neuf cent quatre-
vingt-cinq châteaux et bourgades. Quand au
nombre des morts. il est impossible de le dire,
tant fut grande la multitude qui périt par la
faim, les maladies et le feu ! Mais le nombre de
ceux qui périrent par l'épée a été conservé par
l'histoire : il s"lève à cinq cent quatre vingt mile I
Joignez à ce chiffre, les prisonniers de l'un et
de l'autre sexe qui furent vendus comme un
vil bétail sur les grands marchés de Gaza et de

ambré, et vous aurez un nombre qui jette,


